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REVUE MILITAIRE SUISSE
XXXIX6 Annee. FM3. Decembre 1894.

f Le colonel de Valliere.

Notre artillerie, dejä si eprouvee recemment par la mort de

son chef, le regrette general Tierzog, vient de faire de nouveau
une perte tres sensible en la personne du colonel de Valliere,
instrueteur de lre classe, decede ä Aigle, le 22 novembre.

Sa biographie est ä la fois des plus honorables et des plus
simples. Elle se resume dans une carriere militaire de plus de

quarante annees consacrees entierement a rinstruetion de

notre artillerie.
Ne ä Moudon, le 8 novembre 4828, il eut de bonne heure

la passion des armes, et depuis son ecole de recrue, en 184U,

il ne quitta plus l'uniforme. Sous-lieutenant en 1850, lieutenant

en 1854, il passa comme tel, en 1855, dans le corps
d'instruction de l'artillerie, oü il est reste jusqu'ä sa mort.

Pour ses debuts militaires, il avait eu l'occasion Se prendre
part ä une expedition en Kabylie, aux ordres du general Bos-

quet. Envoye en France, par le Conseil federal, pour etudier
l'organisation clc l'ariillerie de montagne frangaise, il se fit
atlacher ä cette campagne d'Afrique. Desireux d'y faire remarquer

sa bravoure et son sang-froid, il racontait souvent lui-
meme l'anecdote suivante :

Le general Bosquet assistait de tout pres au premier
engagement qui eut lieu entre Francais et Kabyles. Immobile sur
son cheval, il n'avait derriere lui que notre compatriote. Pour
maitriser l'emotion que ressent tout soldat lorsque, sur im
champ de bataille, il entend ponr la premiere fois siffler les
balles ä son oreille, le jeune de Valliere tira sa pipe. II venait
de l'allumer lorsque le general Bosquet, qui avait assiste ä

bien d'autres combats, l'apereut. Alors, croyant que son com-
pagnon fumait une pipe par bravade, le general se retourna
souriant, et dit :

« Tres reussi comme elfet, jeune homme Mais connu,
connu »

En 1855, desireux. de revoir le feu mieux encore qu'en
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